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PRESENTATION DE JDS 
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originales et pertinentes dans divers domaines scientifiques. Disposant de comité 

scientifique et de lecture, la revue JDS offre ainsi aux chercheurs du monde entier, 

une plateforme de publication de haute qualité en favorisant le partage des 

connaissances et de la collaboration au sein de la communauté scientifique. 

JDS est une revue évaluée par des pairs (blind peer review) et en libre accès "Open 

access" relevant des Editions Croco.  Il publie les articles dans le domaine des 

Sciences Humaines et Sociales ; Langues et littérature ; Art, patrimoine et culture 

; Sciences du Langage et de la Communication ; Sciences Economiques et de 

Gestion ; Sciences politiques et Juridiques. Dans sa vision d’ouverture, JDS 

encourage la collaboration interdisciplinaire entre les chercheurs de tous les pays 

africains et du monde.  

Les articles proposés doivent respecter la ligne éditoriale de la revue. Ils doivent 

être originaux et n’avoir jamais fait l’objet d’une acceptation pour publication 

dans une autre revue à comité de lecture. Ils sont soumis à une sélection initiale 

par l'éditeur, puis à un processus rigoureux d'évaluation par les pairs en double 

aveugle avant publication.  

 

 

 

 

 

https://portal.issn.org/resource/ISSN/3079-3009


VIII 

 

 
ISSN-P: 3079-3009 

ISSN-L: 3079-3017 

 

PROTOCOLE DE REDACTION DE JDS 
 

Le Journal International des Sachants (JDS) n’accepte que des articles inédits et originaux 

dans diverses langues notamment en allemand, en anglais, en espagnol et en Français. Le 

manuscrit est remis à deux instructeurs, choisis en fonction de leurs compétences dans la 

discipline. Le secrétariat de la rédaction communique aux auteurs les observations formulées 

par le comité de lecture ainsi qu’une copie du rapport, si cela est nécessaire. Dans le cas où la 

publication de l’article est acceptée avec révisions, l’auteur dispose alors d’un délai raisonnable 

pour remettre la version définitive de son texte au secrétariat de la revue 

 

Structure générale de l’article :  

Le projet d’article doit être envoyé sous la forme d’un document Word, police Times New 

Roman, taille 12 et interligne 1,5 pour le corps de texte (sauf les notes de bas de page qui ont 

la taille 10 et les citations en retrait de 2 cm à gauche et à droite qui sont présentées en taille 11 

avec interligne 1 ou simple). Le texte doit être justifié et ne doit pas excéder 18 pages. Le 

manuscrit doit comporter une introduction, un développement articulé, une conclusion et une 

bibliographie.  

 

Présentation de l’article :   

➢ Le titre de l’article (15 mots maximum) doit être clair et concis. De taille 14 pts gras, il 

doit être centré. 

➢ Juste après le titre, l’auteur doit mentionner son identité (Prénom et NOM en gras et en 

taille 12), ses adresses (institution, e-mail, pays et téléphones en italique et en taille 

11) 

➢ Le résumé (200 mots au maximum) présenté en taille 10 pts ne doit pas être une 

reproduction de la conclusion du manuscrit. Il est donné à la fois en français et en 

anglais (abstract). Les mots-clés (05 au maximum, taille 10pts) sont donnés en français 

et en anglais (key words)  

➢ Le texte doit être subdivisé selon le système décimal et ne doit pas dépasser 3 niveaux 

exemples : (1. - 1.1. - 1.2. ; 2. - 2.1. -2.2. - 2.3. - 3. - 3.1. - 3.2. etc.)  

➢ Les références des citations sont intégrées au texte comme suit : (L’initial du prénom 

suivi d’un point, nom de l’auteur avec l’initiale en majuscule, année de publication 

suivie de deux points, page à laquelle l’information a été prise). Ex : (A. Kouadio, 

2000 : 15).   

➢ La pagination en chiffre arabe apparait en haut de page et centrée. 

➢ Les citations courtes de 3 lignes au plus sont mises en guillemet français («…. »), mais 

sans italique. 

N.B. : Les caractères majuscules doivent être accentués. Exemple : État, À partir de …  
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Références bibliographiques  

Ne sont utilisées dans la bibliographie que les références des documents cités. Les références 

bibliographiques sont présentées par ordre alphabétique des noms d’auteur. Les divers éléments 

d’une référence bibliographique sont présentés comme suit : NOM et Prénom (s) de l’auteur, 

Année de publication, zone titre, lieu de publication, zone éditeur, pages (p.) occupées par 

l’article dans la revue ou l’ouvrage collectif.  

Dans la zone titre, le titre d’un article est présenté entre guillemets et celui d’un ouvrage, d’un 

mémoire ou d’une thèse, d’un rapport, d’une presse écrite est présenté en italique. Dans la zone 

éditeur, on indique la maison d’édition (pour un ouvrage), le Nom et le numéro/volume de la 

revue (pour un article). Au cas où un ouvrage est une traduction et/ou une réédition, il faut 

préciser après le titre le nom du traducteur et/ou l’édition (ex : 2nde éd.).   

Les références des sources d’archives, des sources orales et les notes explicatives sont 

numérotées en série continue et présentées en bas de page. 

- Pour les sources orales, réaliser un tableau dont les colonnes comportent un numéro 

d’ordre, nom et prénoms des informateurs, la date et le lieu de l’entretien, la qualité et la 

profession des informateurs, son âge ou sa date de naissance et les principaux thèmes 

abordés au cours des entretiens. Dans ce tableau, les noms des informateurs sont 

présentés en ordre alphabétique  

- Pour les sources d’archives, il faut mentionner en toutes lettres, à la première 

occurrence, le lieu de conservation des documents suivi de l’abréviation entre 

parenthèses, la série et l’année. C’est l’abréviation qui est utilisée dans les occurrences 

suivantes :   

Ex. : Abidjan, Archives nationales de Côte d’Ivoire (A.N.C.I), 1EE28, 1899. 

 

- Pour les ouvrages, on note le NOM et le prénom de l'auteur suivis de l’année de 

publication, du titre de l'ouvrage en italique, du lieu de publication, du nom de la société 

d'édition et du nombre de page. 

Ex : LATTE Egue Jean-Michel, 2018, L’histoire des Odzukru, peuple du sud de la Côte 

d’Ivoire, des origines au XIXe siècle, Paris, L’Harmattan, 252 p.  

 

- Pour les périodiques, le NOM et le(s) prénom(s) de l’auteur sont suivis de l’année de la 

publication, du titre de l’article entre guillemets, du nom du périodique en italique, du 

numéro du volume, du numéro du périodique dans le volume et des pages. 

Ex : BAMBA Mamadou, 2022, « Les Dafing dans l’évolution économique et socio-

culturelle de Bouaké, 1878-1939 », NZASSA, N°8, p.361-372.  

 

NB : Le non-respect de ces recommandations ci-dessus conduit au rejet systématique du 

manuscrit. 
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Résumé  

Cet article analyse la manière dont l’émission Jakaarlo Bi, diffusée sur TFM au Sénégal, participe à l’industrialisation 

de la visibilité médiatique et à la reconfiguration du débat public. Dans un environnement marqué par la consolidation 

des acteurs audiovisuels et l’extension des plateformes numériques, cette émission s’impose comme l’un des dispositifs 

télévisuels les plus structurants de la parole publique sénégalaise. L’étude montre que la visibilité médiatique qui s’y 

déploie relève d’une production socio-technique fondée sur la scénographie du plateau, la dramaturgie interactionnelle 

et la circulation numérique des extraits, plutôt que d’un simple effet des performances discursives individuelles. 

Mobilisant les apports des théories des industries culturelles et des travaux sur la légitimité médiatique en contexte 

africain, la recherche s’appuie sur une méthodologie qualitative combinant analyse dispositive, analyse socio-

interactionnelle et étude des circulations numériques. L’analyse d’un corpus de douze émissions diffusées entre 2019 

et 2025 met en évidence un format stabilisé (plateau en demi-cercle, face-à-face régulé et réalisation multicaméra) qui 

hiérarchise la prise de parole et fabrique des figures médiatiques. Les résultats montrent que Jakaarlo Bi fonctionne 

comme une technologie sociale de visibilité révélatrice des mutations contemporaines de l’espace public sénégalais. 

Mots clés : Visibilité médiatique ; Dispositif télévisuel ; Industries culturelles ; Débat public ; Circulation numérique 

 

Industrialisation of visibility and reconfiguration of public debate in the 

programme Jakaarlo Bi 
 
Abstract 

This article analyzes how the program Jakaarlo Bi, broadcast on TFM in Senegal, contributes to the industrialization 

of media visibility and the reconfiguration of public debate. In an environment marked by the consolidation of 

audiovisual players and the expansion of digital platforms, this program has established itself as one of the most 

influential television programs shaping public discourse in Senegal. The study shows that the media visibility it 

generates is the result of a socio-technical production based on set design, interactional dramaturgy, and the digital 

circulation of excerpts, rather than simply the effect of individual discursive performances. Drawing on cultural 

industry theories and research on media legitimacy in the African context, the study uses a qualitative methodology 

combining dispositive analysis, socio-interactional analysis, and the study of digital circulation. Analysis of a corpus 

of twelve programs broadcast between 2019 and 2025 highlights a stabilized format (semicircular set, regulated face-

to-face interaction, and multi-camera production) that hierarchizes speech and manufactures media figures. The results 

mailto:coly.abg@gmail.com
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show that Jakaarlo Bi functions as a social technology of visibility that reveals contemporary changes in the Senegalese 

public sphere. 

Keywords: Media visibility; Television dispositif; Cultural industries; Public debate; Digital circulation 

 

Introduction 

Au Sénégal, les émissions de débat télévisé occupent aujourd’hui une place centrale dans la 

structuration de la parole publique. Dans un environnement médiatique marqué à la fois par la 

consolidation d’acteurs audiovisuels nationaux et par l’extension rapide des plateformes 

numériques, la télévision demeure un espace privilégié de définition des enjeux publics, de mise 

en visibilité des controverses et de fabrication des figures légitimes du débat politique. Loin d’être 

supplantée par les réseaux sociaux, elle s’inscrit désormais dans un écosystème hybride où les 

prises de parole télévisuelles sont prolongées, fragmentées et reconfigurées par les circulations 

numériques. Parmi ces dispositifs, l’émission Jakaarlo Bi , diffusée sur la chaîne TFM, occupe une 

position singulière. Elle combine un format de débat stabilisé, une scénographie explicitement 

confrontatrice et une forte exposition médiatique des intervenants, portée notamment par la 

présence récurrente de consultants tels que Bouba Ndour1 et Malal Talla2, connu sous le nom de 

Fou Malade, sous la conduite de l’animateur Pape Abdoulaye Dër3. L’émission bénéficie d’une 

circulation numérique quasi instantanée de ses séquences sur les plateformes sociales. Cette 

configuration lui confère un rôle structurant dans l’espace public sénégalais, non seulement comme 

lieu de discussion des affaires publiques, mais aussi comme espace de production de visibilité 

médiatique susceptible d’influer sur les trajectoires sociales et politiques des acteurs qui y prennent 

part. La centralité de Jakaarlo Bi  ne se limite donc pas à sa fonction informative ou commentative. 

L’émission agit comme un dispositif performatif : elle ne se contente pas de refléter le débat public, 

elle participe activement à la fabrication des formes contemporaines d’existence publique. En 

réalité, cette dimension performative du dispositif se manifeste sans doute à travers les trajectoires 

 
1 Bouba Ndour est producteur audiovisuel et consultant de l’émission Jakaarlo Bi diffusée sur TFM. 
2  Malal Talla, connu sous le nom de scène Fou Malade, est rappeur et chroniqueur médiatique. Il participe 

régulièrement à l’émission Jakaarlo Bi en tant que consultant, mobilisant des registres argumentatifs, critiques et 

ironiques dans ses interventions. 
3 Pape Abdoulaye Dër est journaliste et animateur de l’émission Jakaarlo Bi, diffusée sur la chaîne TFM. Il assure la 

conduite du débat et la régulation des échanges entre les intervenants, tout en occupant une position centrale dans le 

dispositif télévisuel. 
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contrastées de certaines figures médiatisées, telles que Pape Djibril Fall4, dont la visibilité acquise 

sur le plateau a pu être convertie en capital politique, ou Badara Gadiaga5, dont une séquence de 

forte intensité polémique a conduit à une exposition médiatique aux effets extramédiatiques 

marqués.  

Ces dynamiques invitent à interroger la visibilité non comme un attribut individuel, mais comme 

un effet structuré par les dispositifs médiatiques. Les travaux en sciences de l’information et de la 

communication ont montré que les dispositifs audiovisuels, en tant que produits des industries 

culturelles, stabilisent des formats, organisent les conditions de la prise de parole et distribuent les 

positions d’énonciation dans l’espace public (B. Miège, 2017 : 45 ; P. Bouquillion & P. Mœglin, 

2012 : 52). Cette approche met en évidence le caractère socio-technique de la visibilité médiatique, 

conçue comme le résultat d’agencements matériels, interactionnels et organisationnels. Dans les 

contextes africains, ces dynamiques s’articulent à des régimes de légitimité spécifiques, façonnés 

par des tensions entre héritages institutionnels, logiques politiques locales et circulations 

médiatiques globalisées (P. Corréa, 2010 : 118 ; N. Fall, 2018 : 61). Dans cette perspective, 

l’émission peut être appréhendée comme un dispositif de fabrication de visibilité, au sens où elle 

organise un espace télévisuel où se configurent des identités publiques, où se redéfinissent des 

légitimités et où se requalifient des trajectoires. La visibilité médiatique y apparaît moins comme 

le produit d’une performance discursive individuelle que comme l’effet d’un ensemble structuré 

de mécanismes : scénographie du plateau, dramaturgie interactionnelle du face-à-face et circulation 

numérique des extraits. Ce déplacement analytique, de l’étude du discours politique vers l’analyse 

de la visibilité comme technologie sociale, fonde la problématique de cet article.Dès lors, la 

question centrale qui guide cette recherche est la suivante : comment le dispositif télévisuel de 

Jakaarlo Bi produit-il des formes spécifiques de visibilité médiatique, et quels effets ces formes 

exercent-elles sur la structuration du débat public sénégalais dans un environnement audiovisuel-

numérique hybridé ?  Pour y répondre, l’article s’appuie sur deux hypothèses principales. La 

première postule que la visibilité produite par Jakaarlo Bi  est le résultat d’un dispositif médiatique 

 
4 Pape Djibril Fall est journaliste et ancien chroniqueur de l’émission Jakaarlo Bi . Sa trajectoire publique a été marquée 

par une forte exposition médiatique acquise notamment à travers ses interventions télévisuelles, avant son engagement 

politique. 
5 Badara Gadiaga est un acteur public régulièrement invité dans les débats médiatiques. Sa participation à l’émission 

Jakaarlo Bi comme chroniqueur a donné lieu à une forte visibilité médiatique à la suite de séquences de confrontation 

largement relayées dans l’espace public. 
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structuré plutôt qu’un simple effet des performances discursives individuelles. La seconde avance 

que l’articulation entre télévision et plateformes numériques reconfigure les régimes 

contemporains de légitimité médiatique et engendre des trajectoires publiques hybrides. 

Afin de tester ces hypothèses, l’article mobilise un cadre théorique articulant les apports des 

industries culturelles et des travaux sur la visibilité et la légitimité médiatique en contexte africain. 

Il s’appuie sur une méthodologie qualitative combinant analyse dispositive, analyse socio-

interactionnelle et étude des circulations numériques. L’analyse repose sur un corpus de douze 

émissions diffusées entre 2019 et 2025, complété par l’examen d’extraits relayés sur les 

plateformes sociales. Le texte s’organise en six parties : après la présentation du cadre théorique, 

la méthodologie est détaillée, suivie de l’analyse des résultats empiriques ; une discussion met 

ensuite ces résultats en perspective avant qu’une conclusion ne revienne sur les principaux apports, 

les limites de la recherche et les pistes de prolongement. 

1. Cadre théorique de l’étude  

1.1. Visibilité médiatique et industries culturelles 

La visibilité médiatique constitue aujourd’hui un enjeu central des sciences de l’information et de 

la communication, en particulier dans l’analyse des dispositifs audiovisuels produits par les 

industries culturelles. Loin de renvoyer à une simple exposition des acteurs ou des idées dans 

l’espace public, la visibilité est envisagée comme un processus socialement et techniquement 

organisé, inscrit dans des formats médiatiques stabilisés et des logiques industrielles de production 

de contenus. 

Les travaux de Bernard Miège ont montré que les industries culturelles reposent sur des modèles 

économiques et symboliques qui structurent durablement les formes médiatiques, en imposant des 

formats récurrents et des dispositifs de mise en scène de l’information et du débat (B. Miège, 2017 

: 45). Dans cette perspective, la télévision apparaît comme un espace de rationalisation de la parole 

publique, où la visibilité est distribuée selon des règles implicites liées à la temporalité des 

programmes, à la hiérarchisation des rôles et à la scénographie des plateaux. La visibilité n’est 

donc pas un effet spontané de la prise de parole, mais le produit d’un cadre industriel qui organise 

les conditions de son apparition. 

Cette approche est prolongée par les travaux de Philippe Bouquillion et Pierre Mœglin, qui 

soulignent le rôle central des dispositifs dans la structuration des pratiques médiatiques. Selon ces 
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auteurs, les dispositifs audiovisuels constituent des assemblages socio-techniques associant 

formats, technologies, modes de production et conventions professionnelles, qui orientent à la fois 

les interactions et les interprétations (P. Bouquillion & P. Mœglin, 2012 : 52). Appliquée aux 

émissions de débat, cette perspective invite à analyser la visibilité comme un effet de dispositif, 

résultant de la combinaison entre organisation spatiale, régulation des échanges et contraintes de 

production. La notion de dispositif permet ainsi de dépasser une lecture centrée sur les 

performances individuelles des intervenants. Elle met en évidence la manière dont la télévision 

fabrique des cadres de visibilité différenciés, en assignant des positions spécifiques aux acteurs 

selon leur statut, leur rôle dans l’émission et leur capacité à s’inscrire dans la dramaturgie du débat. 

Cette fabrication de la visibilité participe d’une logique industrielle où la confrontation, la tension 

et la conflictualité constituent des ressources narratives valorisées pour capter l’attention des 

publics. Dans cette optique, la visibilité médiatique peut être comprise comme une ressource 

produite et régulée par les industries culturelles, susceptible d’être convertie en capital symbolique, 

politique ou social. Toutefois, cette conversion n’est ni automatique ni équitable : elle dépend des 

règles du dispositif, des hiérarchies qu’il institue et des modalités selon lesquelles la parole est 

rendue audible et mémorisable. L’analyse des dispositifs de débat télévisé nécessite donc de 

prendre en compte ces logiques industrielles qui conditionnent la circulation et la reconnaissance 

des prises de parole. 

1.2. Visibilité, légitimité et espace public en contexte africain 

Si les approches des industries culturelles offrent des outils conceptuels robustes pour penser la 

visibilité médiatique, leur application aux contextes africains requiert une attention particulière aux 

configurations historiques, politiques et sociales de l’espace public. En Afrique, les médias 

audiovisuels se sont développés dans des environnements marqués par des trajectoires étatiques 

spécifiques, des régimes de légitimité pluriels et des rapports complexes entre médias, pouvoir 

politique et société civile. 

Les travaux de Patrice Corréa mettent en évidence le caractère hybride des espaces publics 

africains, où coexistent des formes institutionnelles héritées de la période coloniale et des modes 

d’expression plus informels, souvent ancrés dans l’oralité et la sociabilité locale (P. Corréa, 2010 : 

118). Dans ce cadre, la visibilité médiatique ne se limite pas à l’accès aux médias, mais engage des 

processus de reconnaissance sociale et politique qui dépassent la sphère strictement médiatique. 

Être visible à la télévision peut ainsi constituer une ressource stratégique, mais aussi un facteur 
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d’exposition à des controverses et à des formes de disqualification. Les analyses de Ngagne Fall 

prolongent cette réflexion en soulignant le rôle ambivalent des médias audiovisuels dans la 

construction des légitimités contemporaines. D’un côté, la télévision peut fonctionner comme un 

espace d’élargissement du débat public, en donnant accès à des voix auparavant marginalisées ; de 

l’autre, elle peut reproduire des asymétries de pouvoir en privilégiant certaines figures au détriment 

d’autres (N. Fall, 2018 : 61). La visibilité médiatique apparaît alors comme un enjeu de lutte 

symbolique, où se négocient des positions sociales et politiques. 

L’essor des plateformes numériques vient complexifier ces dynamiques. Les travaux sur les publics 

connectés montrent que la circulation des contenus audiovisuels sur les réseaux sociaux transforme 

les conditions de réception et de reconnaissance des prises de parole médiatiques. Papacharissi 

souligne que ces environnements favorisent l’émergence de publics affectifs, structurés par 

l’émotion, la polarisation et l’engagement, plutôt que par la délibération rationnelle classique (Z. 

Papacharissi, 2015 : 42). Dans les contextes africains, cette hybridation entre télévision et 

numérique accentue la visibilité de certaines séquences tout en fragilisant les cadres traditionnels 

de régulation du débat. 

Ainsi, la visibilité médiatique en Afrique peut être envisagée comme un processus situé, inscrit à 

l’intersection de dispositifs industriels, de régimes de légitimité locaux et de circulations 

numériques globalisées. Cette perspective permet de penser la télévision non seulement comme un 

média d’information, mais comme une technologie sociale qui participe activement à la 

reconfiguration de l’espace public. L’analyse des émissions de débat télévisé doit alors articuler 

les logiques industrielles de production de la visibilité aux spécificités des contextes sociopolitiques 

dans lesquels elles s’inscrivent. 

2. Méthodologie de l’étude  

Cette recherche adopte une démarche qualitative visant à analyser la manière dont un dispositif 

télévisuel de débat produit des formes spécifiques de visibilité médiatique et comment ces formes 

sont reconfigurées par leur circulation numérique. Le choix d’une méthodologie qualitative 

s’explique par l’objectif de saisir les mécanismes fins de fabrication de la visibilité, en tenant 

compte des dimensions matérielles, interactionnelles et symboliques du dispositif étudié. La 

visibilité est ici envisagée non comme une propriété individuelle des acteurs, mais comme un effet 
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structuré du dispositif médiatique, produit à l’articulation de la scénographie, des dynamiques 

interactionnelles et des modalités de circulation des contenus. 

Afin de répondre à la problématique posée, la méthodologie articule trois niveaux d’analyse 

complémentaires : une analyse dispositive, une analyse socio-interactionnelle et une analyse de la 

circulation numérique. Cette combinaison permet d’appréhender simultanément l’organisation 

matérielle du plateau, les logiques d’échange qui s’y déploient et les transformations symboliques 

induites par la diffusion secondaire des séquences sur les plateformes numériques. 

2.1. Approche et posture de recherche 

L’approche dispositive consiste à examiner le dispositif télévisuel comme un assemblage socio-

technique structuré, intégrant des éléments matériels, organisationnels et symboliques. Il s’agit 

d’analyser comment la scénographie du plateau, la disposition spatiale des intervenants, la position 

de l’animateur et les choix de réalisation contribuent à organiser la prise de parole et à hiérarchiser 

la visibilité des acteurs. Cette approche s’inscrit dans la continuité des travaux sur les dispositifs 

médiatiques et les formats audiovisuels issus des industries culturelles. L’analyse socio-

interactionnelle complète cette perspective en se concentrant sur les modalités concrètes de 

l’échange. Elle porte sur les tours de parole, les interruptions, les chevauchements, les variations 

de ton et les changements de posture qui structurent le débat télévisé. Ces micro-dynamiques sont 

appréhendées comme des événements interactionnels participant à la production de la visibilité 

médiatique, dans un contexte où la régulation de la parole est partiellement assouplie afin de 

favoriser la confrontation et la tension. Enfin, l’analyse de la circulation numérique vise à 

comprendre comment les séquences issues du plateau télévisuel sont fragmentées, rediffusées et 

recontextualisées sur les plateformes numériques. Cette dimension permet de saisir la manière dont 

la visibilité produite en studio est prolongée, amplifiée ou requalifiée dans des environnements 

algorithmiques qui échappent en partie au contrôle du dispositif télévisuel initial. 

2.2. Corpus et constitution des données 

Le corpus mobilisé est composé de douze émissions de Jakaarlo Bi diffusées entre 2019 et 2025. 

Ces émissions ont été sélectionnées afin de couvrir une diversité de configurations thématiques et 

interactionnelles, incluant des controverses politiques, des crises institutionnelles, des débats 

sectoriels et des émissions à forte intensité polémique. Le choix de cette période permet de prendre 

en compte l’évolution du dispositif sur plusieurs années, dans un contexte marqué par une forte 
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instabilité politique et une intensification des usages numériques au Sénégal. À ces émissions 

complètes s’ajoute un ensemble d’extraits circulant sur les plateformes numériques, notamment 

YouTube, Facebook, TikTok et X (ex-Twitter). Ces extraits ont été retenus en raison de leur forte 

visibilité en ligne, mesurée par le nombre de vues, de partages et de commentaires. L’objectif n’est 

pas de quantifier exhaustivement ces circulations, mais d’identifier des séquences emblématiques 

permettant d’analyser les mécanismes de fragmentation, de viralité et de polarisation. 

Le corpus prend en compte des séquences impliquant des acteurs récurrents du dispositif, 

notamment l’animateur Pape Abdoulaye Dër ainsi que des consultants réguliers tels que Bouba 

Ndour et Malal Talla (Fou Malade). Ces figures ont été retenues non comme sources discursives 

individuelles, mais comme composantes structurelles du dispositif, dont les positions 

interactionnelles contribuent à la production de la visibilité médiatique. Il comprend également des 

séquences impliquant des acteurs ayant connu des trajectoires extramédiatiques significatives à la 

suite de leur exposition dans l’émission, notamment Pape Djibril Fall et Badara Gadiaga. Ces cas 

ont été retenus à titre analytique afin d’observer les effets biographiques potentiels de la visibilité 

médiatique produite par le dispositif, sans établir de relation causale directe. 

Tableau 1. Épisodes analysés (2019–2025) 

Date 

(vendredi) 
Thème principal (rappel) Lien vers l’émission (replay) 

26/07/2019 CAN 2019, assainissement https://youtu.be/ObJrhiWQoXA?si=A31tMIzD4-2lh8IA  

24/04/2020 Covid-19, pêche TFM LIVE : Jakaarlo Bi  du 24 avril 2020    

20/01/2023 Procès Sonko / Sweet Beauté  TFM LIVE : Jakaarlo Bi  du 20 janvier 2023 

10/03/2023 
Manifestations  

Pastef–Yewwi 

https://www.youtube.com/live/18syWt8EkRk?si=-

q4HcHjSdPJrKKYx  

05/05/2023 Hommage Mame Less Camara https://youtu.be/ghfvJQ-2hQM?si=ZnRrqavWsMfXgtqZ  

02/06/2023 Ousmane Sonko-Adji Sarr https://www.youtube.com/watch?v=37k4J7AitaU  

20/10/2023 
Sonko et DGE ; tension pastef 

Takhawu 
 TFM LIVE : Jakaarlo Bi  du 20 octobre 2023 

09/02/2024 
crise politique (annulation des 

élections) 

https://www.youtube.com/live/Su174hwUQwA?si=koz0igZwrmkz

ww8Z  

31/05/2024 Affectation du général kandé TFM LIVE : Jakaarlo Bi  du 31 mai 2024   

11/10/2024 
Marché de l’ASER suspendu par 

l’ARCOP 
TFM LIVE : Jakaarlo Bi  – 11 octobre 2024   

06/12/2024 Bilan politique des législatives  TFM LIVE : Jakaarlo Bi  – 06 décembre 2024 

02/05/2025 Réaménagement gouvernemental TFM LIVE : Jakaarlo Bi  – 02 mai 2025    

03/10/2025 
Dérives verbales ou liberté 

d’expression 
TFM LIVE : Jakaarlo Bi  – 03 octobre 2025   

07/11/2025 
« Tera Meeting », Niakhtou 

national et sortie prison Lat Diop 

TFM LIVE : Jakaarlo Bi  – TERA MEETING / NIAKHTOU 

NATIONAL – 07 novembre 2025   

 

https://youtu.be/ObJrhiWQoXA?si=A31tMIzD4-2lh8IA
https://www.youtube.com/watch?v=tj1Pm3mrjhs
https://www.youtube.com/live/18syWt8EkRk?si=-q4HcHjSdPJrKKYx
https://www.youtube.com/live/18syWt8EkRk?si=-q4HcHjSdPJrKKYx
https://youtu.be/ghfvJQ-2hQM?si=ZnRrqavWsMfXgtqZ
https://www.youtube.com/watch?v=37k4J7AitaU
https://www.youtube.com/live/Su174hwUQwA?si=koz0igZwrmkzww8Z
https://www.youtube.com/live/Su174hwUQwA?si=koz0igZwrmkzww8Z
https://www.youtube.com/watch?v=H4l0us-JTBE
https://www.youtube.com/live/XntbtyK3tX8
https://www.youtube.com/live/s2DspVZR8b8
https://www.youtube.com/live/s2DspVZR8b8
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2.3. Procédures d’analyse 

L’analyse des données s’est déroulée en trois étapes successives et complémentaires. La première 

étape a consisté en une analyse structurelle du dispositif. Elle porte sur l’agencement du plateau, la 

disposition spatiale des intervenants, la centralité de l’animateur, les choix de cadrage et les 

transitions visuelles opérées par la réalisation. Cette étape vise à identifier les mécanismes visuels 

et spatiaux par lesquels le dispositif organise la hiérarchisation de la visibilité au sein de l’émission. 

La deuxième étape repose sur une analyse socio-interactionnelle des échanges. Les émissions ont 

été segmentées en unités d’interaction correspondant aux tours de parole, aux interruptions et aux 

changements de registre discursif. Le codage s’appuie sur trois catégories analytiques : la prise 

d’initiative discursive, l’intensification ou la déstabilisation de l’échange, et le repositionnement 

des acteurs. Cette grille permet d’objectiver les dynamiques interactionnelles à l’œuvre dans la 

production de la visibilité. La troisième étape est consacrée à l’analyse de la circulation numérique. 

Elle consiste à observer la manière dont les séquences issues du plateau sont redécoupées, titrées 

et commentées sur les plateformes sociales. L’attention est portée sur les transformations de sens 

induites par la fragmentation des contenus, sur les mécanismes de polarisation et sur les formes de 

requalification symbolique opérées par les publics en ligne. 

Pris ensemble, ces trois volets permettent d’appréhender la visibilité médiatique comme une 

construction socio-technique évolutive, résultant de l’articulation entre dispositif télévisuel, 

dynamiques interactionnelles et circulation numérique. 

3. Résultats : analyse du dispositif et dynamiques de visibilité 

L’analyse du corpus met en évidence que la visibilité médiatique produite dans Jakaarlo Bi  résulte 

d’un ensemble de mécanismes articulant organisation spatiale, dynamiques interactionnelles et 

circulation numérique. Loin d’être distribuée de manière homogène entre les participants, cette 

visibilité apparaît différenciée, instable et fortement dépendante des configurations du dispositif. 

Trois dimensions structurantes se dégagent de l’analyse : la scénographie du plateau, la dramaturgie 

interactionnelle du face-à-face et la prolongation numérique des échanges. 

3.1. La scénographie en demi-cercle et la hiérarchisation de la visibilité 

Le premier résultat concerne le rôle central de la scénographie dans l’organisation de la visibilité. 

Le dispositif spatial de Jakaarlo Bi repose sur une configuration en demi-cercle qui favorise le face-

à-face direct entre les intervenants. Cette disposition rend immédiatement lisibles les positions 

relatives des participants, leurs alliances ponctuelles et leurs oppositions. La visibilité ne se limite 
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pas à la présence à l’écran : elle est structurée par la place occupée sur le plateau et par la relation 

visuelle instaurée entre les corps, les regards et les caméras. La centralité du plateau est renforcée 

par la position de l’animateur, Pape Abdoulaye Dër, situé au cœur du demi-cercle. Cette 

configuration lui confère une visibilité constante et un rôle structurant dans l’orientation des 

échanges, tout en lui permettant de moduler le degré de régulation selon les séquences. Les invités 

et consultants, disposés de part et d’autre, bénéficient d’une visibilité variable, dépendante de leur 

implication dans les échanges et de leur capacité à s’inscrire dans la dynamique de confrontation. 

La réalisation multicaméra accentue ces effets. Les plans serrés sont privilégiés lors des moments 

de tension, de prise de position affirmée ou de réaction émotionnelle, tandis que les plans larges 

situent l’ensemble du plateau comme espace de confrontation collective. Cette alternance visuelle 

contribue à intensifier certaines présences à l’écran et à reléguer momentanément d’autres 

intervenants à l’arrière-plan. La scénographie apparaît ainsi comme un opérateur central de la 

hiérarchisation de la visibilité, produisant des inégalités d’exposition au sein même du dispositif. 

3.2. Dramaturgie interactionnelle et production de la visibilité 

Le deuxième ensemble de résultats concerne les dynamiques interactionnelles observées au cours 

des émissions. Jakaarlo Bi se caractérise par une dramaturgie du face-à-face reposant sur un mode 

de régulation souple de la parole. Si l’animateur assure une fonction d’organisation minimale des 

échanges, le dispositif autorise des interruptions fréquentes, des chevauchements de prises de 

parole et des montées en tension verbale. 

Ces micro-dynamiques interactionnelles constituent un facteur déterminant de production de la 

visibilité. Les séquences les plus visibles à l’écran correspondent majoritairement à des moments 

de confrontation directe, de désaccord explicite ou de rupture dans le déroulement attendu du débat. 

La visibilité ne résulte donc pas d’un temps de parole équitablement réparti, mais de la capacité 

des intervenants à s’imposer dans l’interaction, à capter l’attention par des prises d’initiative 

discursives ou à provoquer des réactions. L’analyse des interactions met en évidence le rôle central 

de certains consultants réguliers, notamment Bouba Ndour et Malal Talla (Fou Malade), dont les 

interventions structurent fréquemment les moments de tension. Leurs prises de parole alternent 

entre registres argumentatifs, ironiques et émotionnels, contribuant à intensifier la dramaturgie du 

face-à-face et à renforcer leur visibilité médiatique. Enfin, plusieurs émissions mettent en évidence 

des situations de vulnérabilité interactionnelle. Des séquences de confrontation particulièrement 

tendues exposent certains intervenants à une visibilité négative, marquée par la disqualification 
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symbolique ou la mise en cause personnelle. Ces situations soulignent que la visibilité produite par 

le dispositif peut être à la fois valorisante et déstabilisante. 

3.3. Circulation numérique et requalification des interventions 

Le troisième résultat majeur concerne la prolongation du dispositif dans l’espace numérique. Les 

émissions de Jakaarlo Bi ne se limitent pas à leur diffusion télévisuelle : elles font l’objet d’une 

circulation intense sous forme d’extraits sur les plateformes numériques. Cette circulation repose 

sur un processus de fragmentation des contenus, dans lequel des séquences spécifiques sont isolées, 

titrées et diffusées indépendamment de leur contexte initial. 

L’analyse des extraits circulant sur YouTube, Facebook, TikTok et X montre que les séquences les 

plus relayées correspondent majoritairement à des moments de forte tension interactionnelle. Les 

échanges argumentés et continus sont moins fréquemment mis en circulation que les confrontations 

brèves, les accusations, les interruptions ou les prises de position abruptes. Cette sélection opère 

une requalification de la visibilité : des interventions initialement inscrites dans un débat collectif 

deviennent des événements médiatiques autonomes. 

La circulation numérique produit également des effets de polarisation. Les commentaires associés 

aux extraits tendent à renforcer des oppositions binaires et à simplifier les positions exprimées sur 

le plateau. La visibilité des intervenants est alors redéfinie par les logiques algorithmiques et par 

les réactions des publics en ligne, indépendamment des intentions initiales du dispositif télévisuel. 

Aussi, l’analyse met en évidence des effets biographiques différenciés liés à la circulation 

numérique des séquences. Dans certains cas, comme celui de Pape Djibril Fall, la répétition et la 

stabilisation des extraits ont contribué à renforcer une visibilité déjà construite sur le plateau, 

facilitant sa conversion en reconnaissance publique durable. À l’inverse, une séquence isolée 

impliquant Badara Gadiaga 6  a suffi à transformer une visibilité télévisuelle en événement 

médiatique autonome, entraînant une exposition accrue et conflictuelle dans l’espace public. La 

visibilité apparaît ainsi comme un processus évolutif, produit dans un continuum entre télévision 

et plateformes numériques. 

 

 
6 Cette séquence a opposé Badara Gadiaga au député Pastef Amadou Ba. Elle a donné lieu à une controverse médiatique 

majeure et à des conséquences extramédiatiques différenciées pour les acteurs impliqués, illustrant la réversibilité et 

les effets asymétriques de la visibilité médiatique produite par le dispositif. 
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4. Discussion 

L’analyse du dispositif de Jakaarlo Bi permet de confirmer que la visibilité médiatique qui s’y 

déploie ne relève ni d’une exposition aléatoire ni d’une simple performance individuelle, mais d’un 

processus structuré, produit par un dispositif audiovisuel stabilisé et reconfiguré par les circulations 

numériques. Les résultats empiriques viennent ainsi éclairer les transformations contemporaines 

du débat public sénégalais, à l’intersection des logiques industrielles de la télévision, des 

dynamiques interactionnelles du face-à-face et des régimes de visibilité propres aux 

environnements numériques. 

4.1. La visibilité comme effet de dispositif médiatique 

Les résultats confirment pleinement la première hypothèse de la recherche, selon laquelle la 

visibilité produite par Jakaarlo Bi est le résultat d’un dispositif médiatique structuré plutôt qu’un 

simple effet des performances discursives individuelles. La scénographie du plateau, l’organisation 

spatiale en demi-cercle, la centralité de l’animateur et les choix de réalisation constituent un 

ensemble cohérent de mécanismes qui orientent la distribution de la parole et hiérarchisent les 

présences à l’écran. Cette observation rejoint les analyses de Bernard Miège, pour qui les dispositifs 

audiovisuels issus des industries culturelles stabilisent des formats qui organisent durablement les 

conditions de l’énonciation publique (B. Miège, 2017 : 45). La visibilité apparaît ainsi comme une 

ressource produite par l’industrialisation des formats, dans laquelle la confrontation et la tension 

deviennent des éléments narratifs valorisés. Les résultats montrent que Jakaarlo Bi  ne met pas 

simplement en scène un débat, mais fabrique un cadre de visibilité différenciée, où certains acteurs 

accèdent à une exposition renforcée tandis que d’autres sont relégués à des positions périphériques. 

Les travaux de Bouquillion et Mœglin permettent d’approfondir cette lecture en insistant sur la 

notion de dispositif comme assemblage socio-technique orientant les interactions et les 

interprétations (P. Bouquillion & P. Mœglin, 2012 : 52). Appliquée aux résultats observés, cette 

perspective souligne que la visibilité n’est pas distribuée équitablement, mais produite à travers des 

mécanismes de sélection, d’intensification et de mise en saillance, inscrits dans la logique même 

du format télévisuel. La visibilité devient alors un effet de cadrage et de dramaturgie, plus qu’un 

simple reflet de la diversité des opinions exprimées. 
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4.2. Télévision, plateformes numériques et trajectoires publiques hybrides 

La seconde hypothèse, portant sur l’articulation entre télévision et plateformes numériques, est 

également confirmée par les résultats. L’analyse montre que la visibilité télévisuelle constitue 

désormais une première étape dans un processus plus large de circulation et de requalification des 

prises de parole. Les plateformes numériques prolongent, fragmentent et amplifient les séquences 

issues du plateau, produisant des formes de visibilité autonomes qui échappent en partie au contrôle 

du dispositif télévisuel initial. Cette dynamique s’inscrit dans les analyses de Manuel Castells sur 

l’espace public en réseau, où le pouvoir communicationnel repose sur la capacité à façonner les 

flux de visibilité et à orienter l’attention collective (M. Castells, 2009 : 65). Les résultats montrent 

que les séquences les plus visibles en ligne sont celles qui concentrent tension, émotion et rupture 

interactionnelle, confirmant que la visibilité numérique privilégie des registres affectifs et 

polarisants. Les travaux de Zizi Papacharissi sur les publics affectifs permettent d’éclairer ces 

phénomènes. La circulation des extraits de Jakaarlo Bi  sur les réseaux sociaux favorise des formes 

d’engagement fondées sur l’émotion, la polarisation et la simplification des positions, au détriment 

d’une délibération continue (Z. Papacharissi, 2015 : 42). La visibilité médiatique devient alors 

instable et réversible : une intervention peut être valorisée dans un contexte et disqualifiée dans un 

autre, selon les logiques algorithmiques et les réactions des publics. 

Les trajectoires contrastées de Pape Djibril Fall et de Badara Gadiaga illustrent la nature 

profondément ambivalente de la visibilité médiatique produite par l’articulation entre télévision et 

plateformes numériques. Dans un cas, la visibilité s’inscrit dans une logique de capitalisation 

progressive et de légitimation ; dans l’autre, elle se transforme en exposition risquée, marquée par 

une perte de maîtrise du cadre initial de l’énonciation. Ces configurations confirment que la 

visibilité contemporaine n’est ni linéaire ni homogène, mais structurée par des régimes de 

circulation instables et polarisants, inscrits dans un continuum entre télévision et plateformes 

numériques, où les régimes de reconnaissance sont plus rapides, plus instables et plus exposés. 

4.3. Jakaarlo Bi comme analyseur des mutations de l’espace public sénégalais 

Au-delà de la vérification des hypothèses, les résultats permettent de considérer Jakaarlo Bi comme 

un analyseur privilégié des mutations contemporaines de l’espace public sénégalais. Les 

dynamiques observées révèlent la persistance de la télévision comme scène centrale de 

légitimation, tout en mettant en évidence son inscription croissante dans un écosystème médiatique 

hybridé. Les analyses de Patrice Corréa montrent que les médias sénégalais ne constituent pas de 
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simples relais de l’espace public, mais des lieux de négociation des régimes de légitimité, où se 

redéfinissent les frontières du dicible et du visible (P. Corréa, 2010 : 118). Les résultats confirment 

cette perspective : Jakaarlo Bi fonctionne comme un espace de confrontation où se construisent et 

se disputent des positions symboliques, dans un contexte marqué par de fortes tensions politiques 

et sociales. La récurrence de figures telles que Bouba Ndour et Malal Talla (Fou Malade) illustre 

la manière dont le dispositif fabrique des positions de visibilité relativement stabilisées, sans pour 

autant figer les rôles. Leur présence régulière participe à la reconnaissance publique de certaines 

postures médiatiques, tout en les exposant aux effets ambivalents de la visibilité produite par le 

dispositif. Les travaux de Ngagne Fall soulignent également le rôle ambivalent des médias 

audiovisuels dans la production des légitimités contemporaines au Sénégal, entre ouverture du 

débat et reproduction d’asymétries symboliques (N. Fall, 2018 : 61). L’analyse du dispositif montre 

que cette ambivalence est constitutive de Jakaarlo Bi : la visibilité médiatique y est à la fois une 

ressource stratégique et un facteur de vulnérabilité, exposant les acteurs à des formes de 

reconnaissance rapide ou de disqualification brutale. 

Ainsi, Jakaarlo Bi apparaît moins comme un simple espace d’expression que comme un opérateur 

de transformation de l’espace public. Le dispositif contribue à la production continue de figures 

publiques, à la reconfiguration des controverses politiques et à la redéfinition des formes 

contemporaines de participation symbolique. La visibilité médiatique y devient un enjeu central de 

pouvoir, structuré par des logiques industrielles, interactionnelles et numériques 

Conclusion  

Cette recherche avait pour objectif d’analyser la manière dont l’émission Jakaarlo Bi participe à 

l’industrialisation de la visibilité médiatique et à la reconfiguration du débat public au Sénégal. En 

mobilisant une approche qualitative articulant analyse dispositive, analyse socio-interactionnelle 

et étude des circulations numériques, l’article a mis en évidence que la visibilité médiatique 

produite par ce dispositif télévisuel ne relève ni d’une exposition spontanée ni d’une simple 

performance discursive individuelle, mais d’un processus socio-technique structuré. 

Les résultats montrent que la visibilité à Jakaarlo Bi se construit à l’articulation de trois dimensions 

complémentaires. La scénographie du plateau, organisée autour d’un demi-cercle et renforcée par 

une réalisation multicaméra, hiérarchise les présences à l’écran et structure les conditions 

d’apparition publique des intervenants. La dramaturgie interactionnelle, fondée sur un face-à-face 
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régulé mais non discipliné, fait de la tension, de l’interruption et de la confrontation des opérateurs 

centraux de visibilité. Enfin, la circulation numérique des extraits prolonge et requalifie les prises 

de parole télévisuelles, en les fragmentant, en les polarisant et en leur conférant une autonomie 

symbolique dans les espaces numériques. 

Ces constats empiriques permettent de valider les deux hypothèses formulées en introduction. 

D’une part, la visibilité produite par Jakaarlo Bi apparaît bien comme l’effet d’un dispositif 

médiatique structuré, conforme aux analyses des industries culturelles sur la stabilisation des 

formats et la distribution des positions d’énonciation. D’autre part, l’articulation entre télévision et 

plateformes numériques reconfigure les régimes contemporains de légitimité médiatique, en 

produisant des trajectoires publiques hybrides, à la fois opportunités de capitalisation symbolique 

et sources potentielles de vulnérabilité. 

Au-delà de la vérification des hypothèses, cette étude met en lumière le rôle de Jakaarlo Bi comme 

analyseur des mutations actuelles de l’espace public sénégalais. L’émission illustre la persistance 

de la télévision comme scène centrale de légitimation politique, tout en révélant son inscription 

croissante dans un écosystème médiatique hybridé, marqué par la montée en puissance des 

plateformes numériques et par la centralité de la conflictualité comme ressource de visibilité. La 

visibilité médiatique y apparaît ainsi comme un enjeu de pouvoir, structuré par des logiques 

industrielles, interactionnelles et numériques, et susceptible de produire des effets sociaux et 

politiques durables. 

Cette recherche présente néanmoins plusieurs limites. Elle ne repose ni sur une enquête de 

réception auprès des publics, ni sur des entretiens avec les acteurs du dispositif (animateur, 

consultants, producteurs), ce qui aurait permis de mieux saisir les stratégies éditoriales et les 

interprétations sociales des séquences analysées. Par ailleurs, l’analyse se concentre sur un seul 

dispositif télévisuel, sans comparaison systématique avec d’autres émissions de débat sénégalaises 

ou ouest-africaines, ce qui limite la généralisation des résultats. Enfin, les effets biographiques de 

la visibilité médiatique sont appréhendés comme des potentialités structurelles plutôt que comme 

des relations causales directes. 

Ces limites ouvrent toutefois des perspectives de recherche fécondes. Des travaux futurs pourraient 

explorer la réception sociale des émissions de débat au Sénégal, analyser les logiques 

professionnelles internes à la production des dispositifs télévisuels, ou encore comparer les formats 
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de débat dans différents contextes ouest-africains. L’étude des circulations numériques à l’échelle 

régionale et diasporique, ainsi que l’analyse longitudinale des trajectoires publiques façonnées par 

la visibilité médiatique, constitueraient également des prolongements pertinents. 

Somme toute, l’analyse de Jakaarlo Bi montre que l’émission ne se contente pas de mettre en scène 

le débat public : elle participe activement à sa fabrication. En articulant les logiques industrielles 

des formats, les dynamiques interactionnelles du face-à-face et les transformations numériques de 

la visibilité, ce dispositif télévisuel contribue à redéfinir les formes contemporaines de participation 

symbolique et de légitimité politique au Sénégal. Étudier Jakaarlo Bi, c’est ainsi saisir une 

dimension essentielle des mutations en cours dans les industries culturelles africaines et dans la 

fabrique médiatique du politique contemporain. 
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